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Le 25 septembre 2021 à 9 heures, le ciel était bleu et le soleil brillait. 

C’était un matin lumineux comme Paul les aimait. Il est parti calmement, 

silencieusement, discrètement comme il savait l’être. 

Ici à Couthuin, nous avons perdu notre "sage", l’âme de la maison comme 

nous disons entre nous. Paul était un homme bon, tolérant, attentif aux 

autres car il les aimait. Toujours bienveillant, souriant, de bonne humeur.  

Il avait une grande culture et une grande érudition sans jamais en faire 

état. 

Grand voyageur, il racontait ses pérégrinations avec délice. Prague était 

son "coup de foudre" intemporel et inconditionnel.  

Il nous manque. Personnellement je voudrais citer Victor Hugo,  

"Tu n’es plus où là tu étais, tu es partout où je suis." 

Bon voyage Paul ... 

Renée JADOT 

 

Je tiens à rendre hommage à notre ami Paul et je le fais aussi au nom de plusieurs personnes qui n’ont pas pu se 

libérer pour être au crématorium de Ciney aujourd’hui. Mais surtout au nom de tant de prêtres mariés et leurs 

épouses et de l’association Hors-les-Murs que nous avions créée ensemble il y a 42 ans et qui n’aurait pas pu 

fonctionner sans lui. Et dont le premier objectif était de retisser des liens entre nous et avec les autres, au-delà 

des exclusions que nous avions subies, de restaurer de la confiance et de l’amitié.  

Paul s’y est engagé avec beaucoup de conviction et y a servi avec une grande générosité sans discontinuer. Il en 

a été le président pendant une vingtaine d’années et ensuite le secrétaire pendant plus de dix ans : pendant ces 

années, il suivait les fameux Grands Livres de l’association, avec tout ce que cela représente de fastidieux ; aux 

débuts de l’a.s.b.l., c’est lui qui avait pris en charge avec André Bernard certains aspects plus difficiles comme 

les questions juridiques et les liens avec les administrations, en tant qu’experts juristes, pour soutenir des 

confrères dans des procès où ils tentaient de récupérer leurs droits. Pour n’en citer qu’un, on se souviendra de 

son long combat pour tenter d’obtenir un droit à la pension de survie pour une de nos veuves. Sans succès, 

malheureusement. On l’y voyait compétent, tenace, infatigable, préoccupé d’aider au mieux, jamais découragé. 

On connaissait aussi son engagement dans l’a.s.b.l. Médiations au point même d’y collaborer comme formateur. 

Des membres de PAVÉS ont d’ailleurs pu bénéficier de son expertise de médiateur pour restaurer la confiance 

dans des groupes en difficultés.  

Et non content de tout ce que cela lui demandait comme travail, c’est lui aussi qui s’était engagé pour représenter 

la Belgique à la Fédération Internationale des Prêtres Mariés dès 1993 : une délégation que nous avons tous 

deux partagée ensuite pendant près de 20 ans. Avec les voyages que cela entraînait, ce qui n’était pas pour lui 

déplaire : ainsi, pour tenter d’engager un dialogue avec l’évêque marié Milingo qui avait créé Married Priests 

Now !, Paul n’avait pas hésité à se rendre à Séoul pour un Congrès International de l’Église de l’Unification, 

mieux connue sous le nom de Secte de Moon... 

Beaucoup d’entre nous en ont fait l’expérience : Paul était toujours là, prêt à écouter (malgré quelques problèmes 

d’audition, admettons…), prêt à aider, c’était l’incarnation du dévouement, même lorsque les moyens venaient à 

manquer. Comme l’évoque Jean-Marie dans un petit mot excusant son absence : Paul, c’était l’image même de 

l’homme bon, l’homme sympathique, chaleureux. À qui l’on fait évidemment confiance. Comme la confiance absolue 

que lui-même accordait à chacun, qu’il soit de la famille ou parfait inconnu rencontré par hasard : trop facilement 

lui disions-nous, cela lui a joué quelques vilains tours.  

On se souviendra aussi de ses éternels retards aux réunions : il était toujours un peu (hum… !) en retard, comme 

si c’était écrit, comme si c’était nécessaire… Nous en avions pris notre parti. Comment se fait-il que tu nous aies 

quittés si rapidement cette fois, dans une précipitation qui te ressemble si peu ?  



D’autant qu’après les années si difficiles qui ont entouré et qui ont suivi le décès de Madeleine, tu semblais 

métamorphosé depuis que tu avais rencontré Renée. Tout d’un coup, du moral, de l’énergie, de la paix, des projets et 

du plaisir de vivre. Merci à toi, Renée, de l’avoir accompagné ces deux dernières années. 

Merci Paul. Nous sommes heureux d’avoir pu cheminer avec toi. Merci pour ton attention et pour « tes 

attentions », et surtout pour ton amitié. 

Pierre Collet, ce 1er octobre 2021 


